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Dieu tou tes ne k Fe | 
C’eft trop nous vendretes. coquilles 4 
Tafarce n'eft plus de faifon ri p1d 
Le Françoisn'eft plus vn oifon:, 
Tes ieux, &tes forfanteries, | ! 
Tes a Lines. tes Gütaiedics.: | 
Ont affez long. temps amule,.,,: 
Ou pour mieux parlerabufé :, :: 
Ses yeux cependant qu’ et FACE RENTE 
Tu foüillois dedans fa pochette: tre 
C'eft trop attrapperle telton | 
Par la vertu de ton bafton, : 
_ Quipar vne admirable force, n:. 
_ Te fert d'vne puiffante amorce, 
Pretends tu defaire vn grand gain. 
A la foire defain& Germain. . 
Y veux tubaftir vn theatre} since a 
Pour y debiter ton emplafre: nayov 53: 
Et que Îes premiers de la Cour. | 
Y feruent d'acteurstouratout: | 
. Qu'vngrandRoy, pale pour fclaue, 
Qu'vn itle niais, l'autrelcbraue ; 
Lois qu'vn valetà long manteau 
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Vend fon maiftre ARR chappeau, | 

. Plie Dagage Scigaeur IJule 

On n’ayme plus le ridicule, 
Va porter tes drogues ailleurs * 
Outestours paroifl ent meilleurs. 
Caricy lesenfanss’en OÿEn ER 
Lesharangeres ce baffouent, 

Ét roudroiyn nttenirton Guildin 
Sur la grillecomme vs boudin: 
Il y fauc débger fans trompettes 
Pourentirer ie brayesnettes, 
Ou bien laïfler malgré tes SES 
Ta bource & ce qui eft dedans, 

Prens donc de bonne heure la fuite, 

_ Oumillelimiers à ta fuite, 


Comme au loup chaflé du troupeau, 


S’attacheront apres ta peau, 

Etnelafcheront point leur proye 

Qu'ils n’en faffent mainre RE 
uoy tu parés encore icy | 

Et les courtifans de Poify 

N'ont pas à belles couftillades : 

Fait detes feffes des grillades: 

Et tu crois nous oftant le pain 

Nous faire tous mourir de faim 

Tandis que te voyant fi proche 

. Onte pourra rotir en broche: 

Sus +usFrançois reucillez vous 
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Qu'eft deuenu voftre couroux 
Vous laiffez fauuer à la courfe > 
Celarron quitient voftrebourfe * 
Etvousnecourezpasapres ‘°° 
Sus,fusenfans qu'on ne l'efpargne 
Qu'ons'acharne fur fa charogne: 
Et qu'onmerte furvncarcan 
Toutesfespiecesàl'encan. 
Si fon auarice ne creué, 4! :: 
Empoignez l'archer de la Greue,. 
Et cherchez moy dedans fes os 

L or qu'il a fondu par lingots. ! : 
Mais ie lis fur voftre vifage | 

Ce qui retient voftre courage, - 


Le refpet, le zele , & là Foy He 
que vous portez à votre Roy, :: 
Dont ce brigant dans fes allarmes: > 


Fait vn bouclier contre. vos armes, 


Vous empeche de l'offenfer: :2:* 


‘Par la crainte de le bleffer, : 
Et retient le bras qui s'anime 
A venger l'horreur de fon crime 
Comme vn pere de qui l'enfant 
Entre lesreplis d'vn ferpent 
N'attend que la morttouteprefte 
N'oferoit frapper cefte befte, 
De peur que le coup défa mort, 
De fon Fils n’abrege le fort, 
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Et demeure l'ame contrainte. 
Entre la vengeance &lacrainte: 
… De mémela haine &lamour 
Occupent vos fens tourà tour ; 
Etvoftre ame ainfi partagée . 
_ Demeure fanseftrevangée 
D'vn volleur que trouue à deffein 
Sa feuraté dans fonlarcin. 
Mais ne Perdez pas l'efperance 
De voir cetraiftre a la potence: 
Le démon dontilfuiclaloy 
Le fait demeurer malgréfoy . . 
Pourle referuer au fupplice : 
que meritefon malefce : HA 
Le Ciel qui trauaille pour vous: 
Le rend] obiet defon-couroux, 
&t par vne peine.fatale, 
Quifoit âfes crimeségale, 
Fer voir qu'il peucarreiter 
Sa foudre & nonpasleuiter. . 
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Cygit, onnefçaitpas où J 
Dans le ventre de quelquelou 
Comme vnedignefepulture, 
L'horreur detoutela nature, 
Vn Polypheme,vnleftrygon, 
Vnmonftre pire qu'vn dragon’, 
De quil'haleine venimeufe 
Reduit la France furieufe, 
Et porta fes enfans mutins 
A defchirerfesinteftins : 
Le Cield vneiuftevengence 
Pourexterminer cetteengeance, 
A contreluy mefme animé 
Le bras quil aluy feularmé. 
Pour efteindre d'vn fang fi vile 
Le feu de la guerre ciuile. 
Toy quit'arrefte dans ce lieu, 
Ne laiffe pas de prier Dieu! 
Car l'Efcriture nous ordonne 
De neiugeriamais perfonne, 
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